
POEMES CACTUS  

JULIEN PARENT  

DEUXPOEMES 

 

La lumière 

 

Les cheveux épars 

Bruxelles m’ennuie 

Des millions de gens marchent  

Que je ne connais pas 

 

Parfois un sourire d’une fille seule 

Parfois des jolies jupes qui flottent 

À tout jamais perdues dans le vent 

 

Solitude terrible  

Enfermé dans ma chambre 

 

Je ne fais plus que penser à mon enfance 

Où je calculais les distances du ciel 

 

Le présent n’est plus que blessures 

 

Et j’ai péché contre la lumière 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

lettre aux Français    

 

Vous vous foutez des Belges 

Mais nos amours, nos chansons, 

Ne sont-elles pas les mêmes ? 

Avec en plus 

Une absence de mémoire. 

Pays déchiré 

Nos cathédrales le disent 

Aussi le vent du nord 

Nous sommes blessés 

Par les mêmes guerres 

Les mêmes morts 

Pas de Seine à Bruxelles 

Mais le même métro bondé 

Les ivrognes qui dévalent 

Les pentes charcutées 

Les oasis où on boit 

Et le même rire devant 

L’inconnu. 

Devant les caries universelles, 

Fraternisons. 

 

 

 

 


